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 Soyez une légende. A seize ans, débarquez de nulle part à la grande fête 
des boomers pour compatir à leur jeunesse perdue. Cependant, ne leur demandez 
ni n’acceptez rien. Refusez d’être découvert par vos aînés. N’étudiez pas dans une 
école. N’appartenez jamais à la catégorie « artiste émergent ». En ce tout début de 
XXIe siècle, organisez les choses vous-même. Commencez à éditer, produire et 
programmer les autres avant d’avoir vingt ans. Ayez conscience qu’il s’agit là d’une 
démarche artistique. Créez des groupes de musique aux noms inquiétants : Cobra 
Matal, Popol Gluant, Haine, Helicoptere Sanglante. Posez une guitare électrique 
sur le sol et faîtes semblant d’en jouer. Puis, faites semblant de ne pas en jouer. 
Cultivez un jeu de scène unique basé sur les éclairs ciselants qui traversent votre 
visage. Incarnez la pantomime discrépante décrite par Isou et Lemaître. Voyagez 
grâce à des tournées mondiales ultra confidentielles. Utilisez des stroboscopes, 
des miroirs et du faux sang. Allez plusieurs fois aux Etats-Unis sans jamais garder 
d’argent pour le billet de retour. Réalisez des vidéos expérimentales où des 
soleils rouges se reflètent sur des pare-brises de voitures. Publiez des centaines 
de fanzines et de livres d’artistes aux titres embarrassants : Nazi Knife, Super 
Kacher, Zombie.jpg, Lucifer Rising, Elle, Télérama. Editez vos listes maniaques, 
votre journal intime, le verso des feuilles de papier où vous avez dessiné et que 
l’encre a transpercées. Travaillez, travaillez, travaillez. Signez très peu. Superposez 
les couches de mystère. Brouillez les pistes. Utilisez les photocopieuses pour faire 
de l’art. Utilisez l’impression offset. Conservez des flyers de concert, des tickets de 
la Cinémathèque française, des photos découpées dans des suppléments gratuits, 
des revues masculines, des objets bizarres, des publications rares. Portez l’été des 
shorts très courts, des yeux très bleus, des joues au rouge malsain. Voyez tous les 
films. Citez un extrait du roman « Je ne sens pas bon » de Martin Walser (Gallimard, 
1976) : « Je suis pétrifié d’intérêt pour moi-même. De là vient la peur. Quand on 
a peur, on veut aussi répandre la terreur, c’est évident. » Provoquez chez ceux et 
celles qui entendent votre nom une expression de ravissement honteux. Griffez le 
papier. Soyez le Freddy Kruger des arts plastiques. Obstinez-vous pendant vingt 
ans à tirer des traits de stylo bic à la règle. Trouvez des matériaux précieux dans 
la rue, disposés là exprès pour vous. N’entrez jamais dans une papeterie sans 
afficher une répulsion ostentatoire. Abandonnez le stylo feutre. Revenez au stylo 
feutre. Différenciez au moins cinquante nuances de blanc. Tracez des formes 
molles qui évoquent des organes humains : rate, estomac, poumon, vésicule biliaire, 
cervelet, cœur, intestin. Affublez-les (par exemple) d’un chapeau de Donald Duck. 
Exceptionnellement, collez-y la plus précieuse des photos de votre collection. Ne 
faites jamais deux fois le même dessin, mais donnez-vous la réplique comme une 
version de vous-même surgie d’un monde parallèle. Variez les formats. Reprenez 
une série commencée il y a quatre ans. Utilisez le bic, le crayon gras, le Colorex, la 
culpabilité. Faites des taches d’encre, dissimulez-les à moitié sous des couches de 
Tipp-Ex, testez des outils et des matériaux aux reflets douteux, à la composition peu 
engageante, évoquant une intimité qu’on préférerait ignorer tels que, par exemple, 
la vaseline. Ne portez pas de lunettes de soleil. Préférez être ébloui par la beauté du 
monde et par la réjouissante profusion de formes que revêt sa laideur. Soyez parfois 
très con. Donnez rendez-vous à une personne sur la terrasse d’un café nommé le 
Djurdjura, déposez devant elle une pile de près de deux cent dessins. Trois pas 
plus loin,  soliloquez dans votre téléphone en fumant ; vérifiez quand même que 
la personne a les mains propres. Après qu’elle a longuement regardé les dessins, 
laissez-lui payer les bières. Répondez « je ne sais pas » à la plupart de ses questions, 
mais ajoutez chaque fois un détail lumineux qui prouve le contraire. Essayez de faire 
croire que vous n’avez aucun sens de l’humour. A quarante ans, mettez au point 
un pessimisme constructif qui ne s’effondre pas deux jours plus tard. Choisissez 
pour votre exposition un titre qui fait penser à une maladie de peau. Regrettez-le 
immédiatement.

Hélèna Villovitch, avril 2023
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Hendrik Hegray, violet cadenss , 2015  
Collage, encre de chine, Tipp-Ex, stylo bic
65 x 50 cm. Unique
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 16 rue Caffarelli. 75003 Paris
t. +33 (0)9 82 61 61 11
info@galerievaleriacetraro.com
du mardi au samedi 14h –19h
et sur rendez-vous

Valeria Cetraro
valeria@galerievaleriacetraro.com
t. +33 (0)6 62 38 94 83

office@galerievaleriacetraro.com

La Galerie Valeria Cetraro représente des artistes dont la pratique se 
situe au croisement entre plusieurs médiums et disciplines. Les axes de 
recherche définis par la galerie guident les choix d’une programmation 
ayant comme objectif de fédérer autour de thématiques précises les 
différents acteurs de l’actualité artistique et du marché de l’art. Toujours 
dans cette même visée la galerie organise des conférences et réalise des 
publications explorant les problématiques culturelles, théoriques et 
linguistiques de notre époque. Les expositions individuelles et collectives 
sont fondées sur une recherche curatoriale et certaines se déploient sur 
plusieurs années. 
La galerie accorde une importance majeure au dialogue avec les 
institutions publiques, musées et centres d’art en France et à l’étranger. 
Les œuvres des artistes représenté.e.s par la galerie rejoignent 
régulièrement les collections publiques
La galerie participe à des foires en France et à l’étranger, parmi 
lesquelles, Loop Art Fair à Barcelone Art Rotterdam, Paréidolie à 
Marseille, Liste Art Fair Basel. 
En 2019 que la Galerie Valeria Cetraro prend le nom de sa fondatrice et 
s’installe dans de nouveaux locaux rue Cafarelli (Paris 3ème). La Galerie 
Valeria Cetraro est membre du CPGA (Comité Professionnel des 
Galeries d’art ) et de PGMAP (Paris Gallery Map). 

The Valeria Cetraro Gallery is representing artists whose practices are at a 
crossroads of various media. The research lines that the gallery has defined 
drive the choices of a program that aims to bring together all different players of 
the art world, artists as well as art critics and collectors, on selected topics 
chosen to be developed in the long term. Thus, since its start the gallery 
organises talks and workshops in parallel to its exhibitions. The gallery offers 
solo exhibitions as well as at least two group exhibitions a year, some of them 
are developed as a long-lasting project, spanning several years. 
The gallery attaches great importance to dialogue with public institutions, 
museums and art centres in France and abroad, and the work of the artists 
represented is regularly included in numerous public collections.
The gallery takes part in art fairs in France and worldwide, such as Loop Art Fair 
in Barcelone, Pareidolie in Marseille, Art Rotterdam and Liste Art Fair Basel. 
The Valeria Cetraro Gallery took the name of its founder in 2019 and moved to a 
new exhibition space on Rue Cafarelli (Paris, 3rd).
The gallery is part of the CPGA (Art Gallery Professional Comity) and PGMAP 
(Paris Gallery MAP). 
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David Casini
Jean-Alain Corre
Laura Gozlan 
Hendrik Hegray
Anouk Kruithof

Patrik Pion
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Pia Rondé & Fabien Saleil
Ludovic Sauvage
Pierre Weiss
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